
DAVISTER, Guillaume et Jean  
Militants anarchistes. 
 
Au milieu des années '80, Guillaume Davister reprend la librairie tenue jusque là par le 
militant anarchiste Emile Piette, au début de la rue du Marteau côté pont du Chêne. Avec son 
frère Jean, tisserand habitant rue de Hodimont, il succède aussi à Piette (exilé en Argentine) à 
la tête du cercle anarchiste L'Etincelle. Lors des événements de mars 1886, les deux frères font 
circuler des listes de souscription pour aider les victimes de la répression à Liège et à Seraing, 
organisent des meetings, puis entrent en contact début août avec les mineurs hennuyers : 
accompagné du militant bruxellois Weisman, Jean se rend dans le Borinage puis dans le bassin 
de Char1eroi pour distribuer des secours et prêcher les idées anarchistes avec l'espoir aussi de 
ramener de la dynamite à Verviers.  
 
Jean fait une déclaration provocatrice devant la Commission d'enquête siégeant à Verviers en 
septembre 1886. A la fin de l'année et jusqu'en juin 1887, les deux frères assurent l'édition du 
journal anarchiste La Liberté. En mai 1887, ils appellent à rééditer les émeutes de mars 1886 : 
faisant l'objet d'un mandat d'arrêt, Jean doit alors prendre la fuite. Les frères Davister 
organisent encore des meetings anarchistes jusque 1893 au moins, à la tête de la quinzaine de 
militants de l'Etincelle. Ils semblent ensuite céder le leadership du groupe aux Ensivalois 
Hubert Sevrin et Jean Bosson. La librairie Davister subsistera rue du Marteau jusqu'à la 
démolition quasi intégrale de cette artère vers 1975, après quoi elle poursuivra encore ses 
activité durant quelques années seulement rue Ortmans.  
 
SOURCES : lettres de Jean Davister à un certain Antoine le 22 mars 1886, et de Legros à un 
certain Marin le 8 août 1886, jointes à la correspondance de Fluche à Dave à l'IISG à 
Amsterdam ;  F. JORIS, Pierre Fluche, Gamma – Press et IEV, 1997 
 


